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CLINIQUE
OPHTALMOLOGIQUE

Le handicap
des �quipements

inadapt�s
Durant l’année 2007, les services

de la clinique ophtalmologique du
Dr Ridha Boudraâ ont effectué soixan-
te greffes de la cornée, soit la totalité
du programme prévu par le ministère
de la Santé pour 2007. Au courant de
la même année, les mêmes services
ont également réalisé 2 044 actes opé-
ratoires (cataracte, décollement de la
rétine...) et procédé à 21 106 consulta-
tions en urgence de patients victimes
d’accidents ou atteints de diverses
pathologies liées à la vision.

Bien que sollicitée par un grand
nombre de patients de diverses
régions du pays y compris les plus
lointaines (Tamanrasset, Illizi, Oran,
Alger...), cette clinique ne dispose pas
d’équipements à même de répondre
aux attentes des patients.

Ce handicap auquel s’ajoute celui
de l’exiguïté des lieux a rendu caduque
toute possibilité d’intervention.
Notamment la poursuite du program-
me des greffes de la cornée. «Nous
avons réalisé la totalité du programme
imparti par notre tutelle pour 2007.

Malheureusement, nous ne pou-
vons, avec les conditions actuelles de
travail, entamer celui de 2008. Voilà
des mois que nous avons saisi la
direction du CHU de Annaba pour une
dotation en équipements adaptés à
nos activités de médecine ophtalmolo-
gique, à ce jour nous n’avons pas eu
de suite», avoue le Dr Boudraâ, chef
de service à la clinique ophtalmolo-
gique de Annaba.

Héritée de la période coloniale
sous forme de maternité, cette infra-
structure de santé qui rayonne sur une
vingtaine de wilayas de l’Est et du Sud-
Est est quotidiennement assiégée par
des centaines de malades et accom-
pagnateurs. Venus de tous les coins
du pays, ils sont attirés par les compé-
tences médicales en ophtalmologie de
l’équipe de praticiens ophtalmologistes
que dirige le Dr Boudraâ. 

A. D.

CONS�QUENCES
DU TABAGISME PASSIF

13 femmes
atteintes du cancer

du larynx
Treize femmes atteintes du cancer

du larynx ont subi, à la fin de l’année
2007, une intervention chirurgicale
pour la mise en place d’un implant  à la
suite de l’ablation du larynx.

Les patientes étaient toutes
atteintes du cancer du larynx, consé-
quence d’une exposition régulière à un
tabagisme passif. 

Selon une enquête effectuée par le
service ORL à hôpital Dorban du
Centre hospitalier universitaire de
Annaba, les 13 conjoints des femmes
ayant présenté des tumeurs malignes
sont des fumeurs.

Après avoir procédé avec succès à
des interventions chirurgicales de 26
greffes cochléaires, les mêmes ser-
vices ORL se préparent à en réaliser
plusieurs autres.

Rappelons qu’à l’exception de deux
effectuées sur des personnes adultes,
ces greffes ont concerné des enfants
en bas âge. Si à ce niveau la satisfac-
tion est générale, il n’en demeure pas
moins que dix insuffisants rénaux et
leurs parents donneurs s’impatientent
de voir se réaliser les greffes en atten-
te depuis plus d’une année.

Rappelons que seuls deux de ce
type d’intervention ont été effectués
avec succès.

Abdelbaki D.

Dénommée Fidel, forum
sur l’investissement et le déve-
loppement local, cette ren-
contre verra la participation de
nombreux acteurs institution-
nels concernés par le dévelop-
pement local. Universitaires,
élus, responsables de l’exécutif
de la wilaya, opérateurs écono-
miques, représentants de
chambres et organisations
professionnelles, ainsi que des
acteurs associatifs seront
conviés à débattre durant trois
jours, du 20 au 22 mars, de la
très controversée probléma-
tique du développement local
et de l’investissement dans la
wilaya de Tizi-Ouzou. Les orga-

nisateurs qui ont fait état de leur
ambition et des objectifs fixés à
ce projet dans un point de
presse tenu le week-end der-
nier à l’hôtel Lalla-Khedidja de
Tizi-Ouzou estiment qu'il y a
possibilité de redémarrer la
machine grippée de l’investis-
sement et du développement
local au niveau de la wilaya de
Tizi-Ouzou et les organisateurs
de ce forum affichent leur ambi-
tion d’y contribuer. Critiqués
sur le manque d’originalité de
leur initiative du fait qu’elle ait
été précédée par le passé par
de nombreuses rencontres du
genre consacrées à l’analyse et
l’établissement de l’état des

lieux économiques dans la
wilaya, les organisateurs jurent
d’une même voix :  «Il y a le
forum et il y aura l’après-
forum.» Promettant que ce pro-
jet ira au-delà des discussions
et débouchera sur la mise en
place d’instruments et méca-
nismes d’aide et de facilitation
de l’acte d’investir. Pour les
organisateurs, l’essentiel est de
dépasser la situation de déli-
quescence et de léthargie éco-
nomiques dans lesquelles se
débat la wilaya de Tizi-Ouzou.
«La wilaya de Tizi-Ouzou accu-
se un retard de développement
dans tous les plans (…) ; l’ur-
gence d’y remédier semble tou-

jours attendre un signal, un
miracle», lit-on dans la déclara-
tion préliminaire faite lors de la
rencontre de jeudi dernier avec
la presse. «Tous les troubles
vécus, toutes les misères
constatées et signalées par des
indicateurs sociaux, environne-
mentaux, sanitaires, écono-
miques toujours au rouge ne
semblent pas suffire aux res-
ponsables pour agir très vite et
bien», dit encore le même
document où on peut lire
encore : «Les faits révélateurs
de la large facture et des struc-
turations de la cohésion socié-
tale sont archiconnues.» Il
s’agit pour eux de trouver la
meilleure formule pour aider à
faire décoller le développement
économique de ce territoire, en
tirant le meilleur parti de l’em-
bellie financière que traverse
le pays, afin de transcender
cette situation. «Si la situation

très alarmante de cette wilaya
qui ne s’explique pas seule-
ment par les immenses retards
accumulés dans cette région
en relation avec la récurrence
des conflits qu’elle a subis et
vécus, elle dispose d’atouts
réels capables de lui permettre
de la dépasser», analyse
encore un membre du comité
de pilotage et de préparation de
ce forum. «Un forum prévu de
longue date et qui ne répond à
aucun objectif politique et de
soutien à une quelconque man-
dature», dira M. Benyaou, uni-
versitaire et membre du comité
de pilotage, interrogé si ce
forum organisé sous le haut
patronage du président de la
République ne fait pas partie du
concert d’initiatives qui tendent
à soutenir la candidature à un
troisième mandat présidentiel
de Bouteflika.

S. A. M.

TIZI-OUZOU

Un forum pour booster lÕinvestissement
et le d�veloppement local

La crise qui paralysait les activités de
l’Assemblée communale de Boudouaou-
El-Bahri (Boumerdès) vient de connaître
son épilogue par l’intégration de deux
élus au sein de l’exécutif.

En effet, en plus de 3 élus FLN, parti qui a
décroché la majorité relative le 29 novembre der-
nier, l’élu RCD et celui du PT ont accepté des
postes de vice-présidents. Donc avec 5 voix sur les
9 membres  que compte cette instance, désormais

l’assemblée peut délibérer en toute légalité. Le
P/APC, M. Louriachi,  ne cache pas sa satisfaction
de la tournure qu’ont pris les évènements à son
avantage. 

«Nous nous attellerons sans plus tarder à trou-
ver des solutions aux problèmes que rencontrent
nos administrés entre autres le raccordement au
réseau de gaz de ville et la résorption du logement
précaire. Par ailleurs, nous comptons relancer rapi-
dement le projet de construction de 200 logements
sociaux. Mais la tâche la plus importante consiste

pour nous à redorer l’image de notre commune afin
d’attirer les gros investisseurs dans le secteur du
tourisme», affirme le premier magistrat de la muni-
cipalité. Effectivement,      il y a lieu de souligner
l’obstination de cet élu à lutter contre les pilleurs de
sable qui massacrent les rivages de cette localité.
Dernièrement, il a saisi de manière officielle et pour
la énième fois les autorités judiciaires de la daïra
de Boudouaou leur demandant d’ouvrir une enquê-
te concernant des familles de pilleurs. 

A. L.

BOUDOUAOU-EL-BAHRI

Fin de la crise au sein de  lÕAPC

Dans le bilan aussi précis que
détaillé qui nous a été transmis, il res-
sort une très légère baisse de la cri-
minalité puisque en 2006 les diffé-
rentes unités de la police judiciaire ont
enregistré 1 524 affaires à caractère
criminel mettant en cause 932 sus-
pects tandis qu’en 2007, les mêmes
services ont pris en charge 1 441
affaires criminelles dans lesquelles
ont été impliqués 752 individus dont
270 ont été placés sous mandat de
dépôt. L’on déplore 4 affaires concer-
nant des homicides volontaires. L’une
d’elles est toujours en cours d’investi-
gation. S’agissant des affaires de
coups et blessures, pas moins  de

567 affaires ont été enregistrées, en
2007 mettant en cause 288 per-
sonnes. Ces chiffres étaient respecti-
vement de 535 et 367 d’où une légè-
re augmentation de l’ordre de 6% des
des crimes et délits d’agression
contre les personnes. Toujours dans
le même sillage des agressions
contre les personnes, les policiers ont
eu à enquêter sur 130 affaires de
menaces physiques, 27 cas de viola-
tions de domicile et 172 plaintes pour
insultes et propos diffamatoires. 189
vols par effraction ont été commis et
fait l’objet de plaintes des victimes
dans les milieux urbains.  Là aussi
une nette diminution (27%) est à

signaler puisque ce nombre était de
240 en 2006. Seules 4 affaires de vol
de véhicules ont été solutionnées sur
les 24 constatées. S’agissant du tra-
fic de stupéfiants, il y a eu une aug-
mentation du nombre d’affaires. De
10, ce chiffre a grimpé pour atteindre
100 affaires traitées par les policiers
qui les ont toutes élucidées. 

Ce qui a donné lieu à l’arrestation
de 71 suspects ainsi que la récupéra-
tion  de 15 kg, 278 g de cannabis et
4574 comprimés de psychotropes. Il y
a également d’autres affaires liées à
la délinquance, aux crimes de droit
commun, mais le plus gros travail des
unités de la police judiciaire concerne
la lutte contre le crime organisé,
notamment celui lié au terrorisme. Si
dans le secteur de la délinquance et
de la criminalité la wilaya de
Boumerdès a enregistré une stabilité
des chiffres, voire quelques substan-
tielles régressions, par contre en

matière de délinquance routière les
chiffres ont connu une augmentation. 

De 1 851 délits constatés en
milieu urbain en 2006, ce nombre a
atteint 2 040 en 2007. Ce qui a eu
malheureusement comme résultat le
sinistre bilan faisant état du décès de
10 personnes et 174 autres blessées.
Pour contrer un tant soit peu cette
hécatombe, les services de la sécuri-
té publique ont répliqué par les
moyens que leur confère la loi,
notamment le retrait du permis de
conduire.   1 758 automobilistes se
sont vu réprimés par ce moyen et
11 959 contraventions ont été dres-
sées. 

Par ailleurs, les services de la
sécurité publique ont recensé, durant
l’année 2007, 27 personnes décé-
dées d’une mort violente. 4 per-
sonnes se sont donné la mort et 23 se
sont noyées durant la saison estivale.

Abachi L.

LES SERVICES DE POLICE DE BOUMERDéS DRESSENT LEUR BILAN

L�g�re diminution de la criminalit� urbaine

Le développement local et l’investissement au niveau de la wilaya
de Tizi-Ouzou feront l’objet d’un forum organisé à l’initiative de
l’Association pour le développement économique, social et cultuel
(Adesc) et de l’association (Epi) sous le haut patronage du président
de la République et en collaboration avec la wilaya de Tizi-Ouzou.

En dépit de la mobilisation induite par la lutte antiterro-
riste, imperturbables, les services de police de la wilaya de
Boumerdès poursuivent leur travail quotidien sur les deux
fronts : la lutte contre le terrorisme et, de manière générale,
la lutte contre la délinquance et la criminalité.

ANNABA

La situation sociale et sécuritaire que
traverse la commune de Fréha et ses
environs a fait l’objet d’une correspon-
dance adressée par le député RCD Aïder
Arezki au wali de Tizi-Ouzou.

L’objet en référence fait état de l’urgence de l’ou-
verture du siège de la sûreté urbaine de Fréha
condition sine qua non, selon l’élu de la nation,
d’une normalisation sécuritaire de la localité et tous
ses environs. Cette interpellation intervient, selon le
député, dans un cadre faisant suite à un recense-
ment des doléances de la population qui rend comp-
te d’un certain malaise engendré dans sa globalité
par une insécurité criante. Il ajoute que c’est un phé-
nomène qui constitue un danger pour les personnes
et pour leurs biens, au-delà, c’est un goulot d’étran-
glement pour le développement économique de la
localité qui observe ces dernières années une mue

effective et qui, à défaut, risque d’être doublement
altérée, d’abord par les nombreux vols et bagarres à
tout bout de champ, ensuite par un commerce infor-
mel qui étouffe énormément ceux exerçant dans un
cadre légal. Les citoyens des villages voisins, quant
à eux, n’osent plus s’aventurer au-delà d’un certain
horaire au risque d’être délestés de leurs véhicules
si ce n’est l’agression ou la mort au bout comme ce
fut le cas dernièrement.

Il est établi, selon Aïder, que la collectivité locale
souffre elle aussi de ce manque et devient, de fait,
cible de toutes les pressions où souvent le recours à
la violence et l’anarchie sont érigés au-devant de
toute revendication légitime ou non. Le député, dans
son illustration du phénomène, énumère plusieurs
cas d’incivilité comme la vente et la consommation
de l’alcool et de la drogue, le tapage nocturne, le
squat des logements, le non-respect de la circulation
routière, les dépassements et la destruction des

équipements publics et privés. Par ailleurs, le chef
de daïra d’Azazga et le procureur de la même cir-
conscription administrative ont été destinataires des
mêmes sollicitations.

Le représentant du RCD à l’Assemblée nationa-
le évoque, aussi, les doléances formulées, en
dehors de ces lettres, aux chargés de la réfection de
la route nationale 71 reliant Azazga à Dellys en pas-
sant par Aghribs. Cette dernière qui se trouve dans
un état lamentable a bénéficié du renouvellement de
3 des 5 ponts nécessitant une reconstruction. Les
délais de réalisation ont été largement dépassés, et
une fois réceptionnés, l’un deux a failli être emporté
par les dernières pluies. Il en reste deux qui n’ont
pas fait l’objet d’une quelconque réfection pourtant,
ces derniers sont toujours à sens unique, des cas
singuliers sur une route nationale qui témoignent de
son abandon, estime-t-il.

F. B.

RECRUDESCENCE DE LÕINS�CURIT� Ë FR�HA ET SES ENVIRONS

Un d�put� RCD interpelle le wali


